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•ecttf «yndjcJJ at 7-242 dan* tas ayxedicai» spéciale qui ne doK Ô4re appliqué«, dans 
IialK industries, qu'aux seal» atahsHae- 

Le tablaan ntrut dora*» la repartition 
de» syndicat» patronat« at ouvrtor» et da 
1»UTS dill brents entre les différent» groupe» 
professionneja : 

ces qua«« Industries, qo' 

il» 
_»r—*t:##■..„.-,-   t» 
SVaveil UM étoffe«, »t- 

oattormca^      IM 

_    an    as    can     »n» 
•sa      M»    IT'S       aï-sis 

as    an     un     stssi 

su    TïJ   sur/    isu>) 

trr    ta   «' 

a) pars 1'MrapJs.st duré* quotidienne du 
travail a« i iia.iu» equip, dépasse îmh.iusUs- 
meni 10 neun i »ur lu» . 

b) Ou dans lesquels les ~*rulp»» sont ttnut, 
4a faire plus de six fois 10 >— as de tra»all 
an » J..urs. 

D. — Lmet la «au Que cette réglementation 
spec si. assure A chaque ouvrier des équipes 
la régime suivant i 

1» » hei>res. an mevrnne, 4* travatrTpré- 
Ssoce obiigxe à l'uetoo par semaine 4e Sept 
Jour» ; 
■* îflB heures, an nsuamuro de travail, par 

péri»«» quelconque dt tu jour» cons^eailrs : 
»• 1J nègres, au maximum, de travail, «ur 

24 heures. nnlÉÉiroent le Jour de l'eJtarnanee 
des équipe* ; 

*° 8 heure*, an moins, de repos mimerrosntu 
entre dee-ix postes succesäifs de travail l 

s» M hrares, au mo»i.s.. de repos hebdoma- 
daire, es repos devant porter sur tout on par- 
ue •rnaie'anche s» lu» an mom« dans toute 
période quelconque, de a Jours consécutifs. 

Xr CONGRES HVTERMTIONAL 
DB 

l'Ensoignoment ménapr 
10X9 

L'orientation   rationnelle   et   général* 
de  1 enseignement ■sssst-aj • été  (lié pur 

te» atrr «tus» i «H »• i b preanter Congre» îMamattonai d'i 

Voici stiilatamil la proportion des rrn- 
1 «il*»g«r, taira à Frlbourg (Suisse, 

an îuoft Pr*s de «00 penomas. venant de* 

Ls taJéaaa ••*•»** *omm to» ****■- 
*i créations diverses des syttdl*»te JMIJ- 

"ca-rrriere et mixte» exietaat ul-r* 

SFaff 

■BSItMU«. 

AttKKCtNfTMUE 

**U iaMrssattoaal* de laaUm* d*J^S 
****.,^STSSl da »Uriah. «U» « astlxa* 
"".'       '^SH^lSaSoK »eéaiato était nécee- 

^£1. LlL»*. B»uihia «t matoaf" *t 00 doiu*- 

£5? SET». *»«î,r3^,vi5f!£ 
U^éS^uouTt»**» donc è. Um. 

principaux pays d'Europe, et cruakjues-tauo» 
d'Aassri<tue prirent part k es Congrès. L* 
choix des déJérués était une prauv* frap- 
pante du «rssnd Intérêt que portant les go» 
varneroeralB à cette rrueetlon fondamentale 
d* l'avenir écaouuiique des peuplée Lé 
Congrès, accepta un programme gérsêral, 
établi pour flter la direction k denser 4 
I Errseignemen« ménager 

L« CortgT*» de FTlboTirg a traça la M« 
crall faut »otrre Tons ceux oui y dut 
aseasté ont été émsreetlla* d» llotérét 
qu'uni présenté sa* oMbatt st la* progrè» 
«éslteés dapot» son« énormes, 

eustlèo»    " 

Informations 
générales 

IX SANTE DO PAPB 

lîasna, ML - Le MM • rasjrl* atrjour- 

arnul, |SBW M »»»»niais lois dspuU sa ma- 

il a rseu auatr» évéauas. 
■M 

Un de aème Congrtg  traVsrnatiotial 
rEn»alrn«m»nt métufer aura lieu à 
en 191J II «riûcide arec l'Exposition 
nationale ouverte dan* e*M* tUie. Le _. 
gréa oomm«»*»m le IS jii» 1913 pour finir 
le 17. Il est organise avec la collaboraeion 
de l'Office International de l'Enseignemeru) 
saéssagar d» Fritaajra; et de la (Immission 
mteroational« de l'Education familiale, 
présidé* par lato* Lude F4Ux-Faure> 
Oayau (Psasa). 

Souls,  serai  dent la »lasasTliiÉliin  asra 
parvsnu« **> tr»*uis»i  nawiiuisf sa* 

Val). 

La Crise Balkanique 
L« BOMBARDEMENT •■ SCUTARI 

CONTINUE 

Vienna 30 raara. — Suivant las Journaux, 
des riouvilles seraient parvenues à Vienne, 
annonçant que la canonnade a été enten- 
due dan« la région d* Scutari. 

La Conférence de Londr«» 
DELIMITE LA  PBONTIERE 
, TURCO-BALKANigUt 

Londre», 80 mars. — On s* ra,petW «t»» 
dans leur denuare note collective aux al- 
liés, les puissance* avalent proposé com- 
me frontière tur(»baJkanlcni« une ligne 
qui partant d'Enos, suivait le cours de la 
»artfca, puis celui ôV l'ErléT»» Jiwru'* la 
hauteur de Mldla, ou ell» aboutissait. 

Le* Bulgares, «ortoui ë«pu*s la Brtee 
d'Axidrlnopl«'. cleriiatMlaierrt une rsetlsea- 
tion de cette frontière, pour das raasacjs 
tant économiques que stratégicrues. La pon- 
fénrnce des ambassadeur« cjul a «a U«o hier 
à LondM» a fait droit aux demanda* 4* la 
feutnwM. EU« a proposé, an »ff«t, •omiaa 
frontière nou\-elle, une liane droite qui re- 
lierait Enosà Midie. LeabastUu de ta Ma. 
rltra «t de l'Krgène seraient aatr* les 
main« de* Bulgare» 

Contre les 3 ans 
A  VALENCIENNES 

_.a» coaaairtotM toss to* m«i- 
selgnememts raéceasalret pour leur voyage 
«W tos rasaatu «tsanassr» ou rntaui d* le* 
aistlrs es  rapport avee  de*  agaaces de 

Os oeaaelltoroot mn Congi aiwa è leur 

Una manifestation socialist« contre tes 
trou an* avait été projeté« pour dimanche, 
1 troisneurss «t ofeuï». L« cortège devait 

rartf la ville de Valenciennes et ga- 
Arnim on uxt* réunion, aurait clasurs 

Un 
sstfastai 
ordre t 

■ WatgVro» da s* munir I'm aaxav 
4a S J o«*r» «M da 15 )o«rrs «fH Hat 

pennextront de ciroulsr sur tons (s* che- 
Ga «TStétri« est plu* 

autre 

à Bsaaelt**. Ostaasle, 
i o» à on« mi* k leur con- 
hêtsls f» Ga«4 étaient trop 

Panr tous mamlgaaniaiil« corirplâfneri- 
taima, «a «at arte de comaBer les sttanca 
at rsgV*»Mttl» du doafrai. 

La* »«1st«loi» (M Iranno psBvent Mr« 
adressa». 4 Mm* L« lean» d'Altenar*- 
**rk* "■ •"* *• P«Jeas. Bt-irseTto« fSslgt- 
ssas*. Lee «eriHiiiasjalaJi»» cTseuuptiile do- 
*s«*Ujus an • Palais, «a la Petnme » at au 
« Villas» modarn* » «a remcafttnn da 
OasMl, doTanarabt an attéatt aaraetiller ' 
ce Congrès. 

Secrétariat Social 
i*. ru« d« la Justlc*. Uli* 

M.  N., t — Va» 
impôts  «otvanta  : 

•t  contribution   des 
1  aocerdae  bandant 
d* tour aebèresraent 

■an mareba.  Pour en 
4 la matrte da la 

Vies  dm 
«ontrlboxton lenclare 
•arts*  at 
•B— ana A 
«us habnatlena 
Jouir, il 
eoonnans dana Isa «aatsa saot» 4* rotrver- 
trara «e> uwraox «me aaalaaatian »i«u 
«narrt i la nature du batUMnt («xcWsrve- 
ment à usage d'habitation famsitolsl, la 
désignation du terrain d'après tos docu- 
menta cadaetraux, la destination au bâti- 
«MM • rus«*» d» parsonnes peu fortunées, 
at la (irruanoa d'«a*n*rauon d'hnpot» Il 
faut <t> nssvn» tosa» «arwssr IM plan* ta 

»£**. 

tXéVfSmW* la verrerie, ainsi qua 

ComèU dévaraanaatal a* patrenaa» dès 
haintaiion* k bon marche (Pr».fantara) et 
tui danvander un oartineat de «aanaWM* qui 

Santa à dSarcbe coathiu* ; . » '•—r~ 
aîTiianUon   da«   rtrorniataurs   conitn« 
tJ£$£wï doit »'^•iilS^Sbîrï 
InSSs^Aèualt iajâ 1- v«*» attniP»»- 
nëstdcfie de lew avantage du» e» mod« 
2. tfavSTaoit »tendu intarnaücnalataert. 
to rasU un palroa verrlar d« la rtttcnidu 
K^vf wlarréa. <ful *s*i»Utt 1 la fao- 
Son1 Sp5uSt   »Taaa-nbtoa  ctmmét« 

réSiisXeTd«. t^i2«p-';,î»tïï: 
Mernerit nul, bten an contra**. » la aro- 

fcnAn, l'Assoelatian «rancaia*.J^°f* T?» 
fct^ème réglemantaOorMPourrafi **££■ 
anar »ax induatrto* do f">^ai^'b™S^* 
Sa la Mpeterie «o»Mie étant •» d»»?"1; 
Zr^ouTnduas pénibles par la duré.*» 
KvaJI ininterrompu. Plusieurs industno» 
a* produits cnJautfO** jouissent déjà des 

trois huit —^^i«. 
lu Mil ■ ave« î*1^nP1^/l£ÎSv« 

«on et d« fruterwe. l'Asatcintto» » réaerv* 
la posalblliie -Van- «nquèu. ofBeialle avant 
Île sr.« convi^uée une conférence Uiterna- 

onale nonr <lél:l»»r»r *— ce» "rux. et a 
Drévu l4vens«ait«a de mesuras transitoires. 
g, nombraux Industriels éUient Pf*«nü » 
»elle délibération »t beaucoup ■» montrè- 
rsnt lavorabto« au prlncipa de la réglsrnen- 

toU<m vaux AOOPT« 

•Aasoeaitlo» (raeoalsa tmtt la arstetatoa Is- 
aale ass travatltoars,                    it*-*™- 

B 

^c«^>é^rvaAr.on opinion sur l'époque 
an U pourrait être opportun. •>* «ifljji 
ofnc.eifa »ur ce polni ffigg ~ $$£; 
rerire rniernallonale è délibère» *ur i imn 
laotîor. de, irnl» peat« «s »ull hs-jres dan» 
les méustrte» à marche continue^ 

a _ Approuv* le» resolution» pose» par la 
Cooimllaloii lnl«m»tlon«l* de tendre» et Par 
fiSerBblée irénér-Ue de tw'.cb «n c» «UJ ;on> 
iarnTliirtglemeauillo';. par une convention 
uXmgtiana-e du tr.vsrt de, ^rrmm »âme* 
Occupe, rar errjlpe» de l'"i' « de ntut liant 
le, '.sine* ^ mrrche continue  ^ 
■ _ tM cTivlt nuf  """• re-rnee de meaurf , 

transitai»»   la re.temeewf -m   r*rr)etfc »«ht 
compter., r. dé» mn!  vi-y.   « m*'^r-'ej^ 
ta vien «iiLei ■T'i'elee-Donrre.'r êralanent «"«Te 

a a .        ...,« rMmWriie» •■■-  A le   e.ine 

s.-j-it    1 UX*e   '"jkii-r u 

«era tranarnaa au maire en sua des pésoes 
pracédaanmaal dlalgal»*, Le tout «era 
Iranami* par 1» maire an Cals»» d* Pré- 
twtura eut «talttera oasaxb* sur tout*» to» 
dantsx-des en dsaha»Bne de contributione di- 
recte». En asooroplissant ces formantes. 
Tous pouvez obtanar l'esnaaption d'impôt* 
pour la roaison que roua roulas raua batar. 

K. R, rua Kepler | M. L., rue Jaoque- 
mars-Olélée ; L. t., rua de la Traoaouil- 
lité ; C- D., rue do Bel» ; 0., rue Ovlspneur ; 
D., ma Carnet, etc., lecteur» de la Nou- 
velle affiche de la Société lillois» de» Ci- 
tés-Jardin»,    le»   renseigne mente   détail lés 

inr racrrcrtftiUon d'une habitation dan» 
Cites-Jardin» seront donnés de préfé- 

rence de vive voix, aa siège de la Société, 
23, rue de la Justine, tous les jours de la 
samaias, notamment la dimanche matin, 
de bull heure» ft 11 heures. 

t». M. D. W. — Comme vous nous le fai- 
tes rexraxrquer votre situation est celle d'un 
asset grand nombre d'ouvriers d* no» vil- 
les frontières qui «ont né* en Prance de 
parents bêla**, «t n'ont pad opté pour la 
nationalité francaïae ni accompli leur 
temps d« servie« tullttalre «n Belgique 

La lai aur te» retraites est formell« à 
leur sujet : n'étant pu* trancaia, m natu- 
ralisée avant l'Age de clntriiajite ans, Ils n« 
uearvenl inirurienreaTit bénéficier des alloca- 
tions de VKtat, tant qu'un accord ne sera 
pas Intarvejru 4 oe sujet entre la Fse.no» 
et la Belgique. Aucurev Influence ne pour- 
rait s'edlevcêr utilement en leur faveur, en 
l'absence do toute disposition légale per- 
mettant de leur faire appliquer le bénéfice 
des allocation« d» l'Etal 

lia aer-treni k la tatet« atataallal«, 64. 
  Les  adhérent» a la Caisse  mutualiste 
sont invites à faire leurs versement» an. 
nuels par amtitfpetioa et en un seule foi* 
que dans as» localités rai il n'existe euoune 
st. lion taisant t» service de collect«. Il* 
peuvent d'ailleurs, «'il, le préférant, n» les 
fair« cru« trr-iesttrletlraiiiit, mais touéoui» 
par Mttclpetion, irai* de ped* à tour 
charge. 

me» et cairaeseer* enattaient le quartier 
de la Croix d Artr.ui al animé pendant 
toute l'après-midi 

QUELQUE«  ECHOS 
D« 

LA RETRAITE MILITAIRE 
A LILLE 

nimanctr*  JÉ/ÊÊIÊL    . 
-.vaieal i*ss« final att vTolon, 

Its    m«oirft!rtatttt 
" »Ion, ont *•# 

oc oatité inienom* par un 

qui 
! con 

dulls nu 
tUD?titui 

0i.c.nuf->-»iti-TL «Ventre eux ont «M ^jow»^ 
C« sont ^*iliar:e7., 20 Ans. Ma'lrtoe \ViUe- 
«yn^. mm*. *ieor»s CÄ1, «.«Mk«« *" 
ront poursuivis i-aur ou.rtffes al armeej«re 
Wli.wT. t*« MIM Kn**V**»né*+çtM WÄ 
Ernest Herr, M aui*. seront pourati-ms pour . seïont j 

• OotnfMLTi 47Utr«»jJatt à   MWl4jl    U« OOlTTf>*rt.ltTT»lT- Wf*J*t>' 
chalir**inent dav«nl le   triKinal cori^cUoÄnel, 
«ins! 1711^ If-m-s <xmif>afîTTTTi* ^ ont êié 1«»- qiy 
•^3 motni 

v„npagnrf--- 
«nëment «an ..harrt«, 

A 
Et le maire de Cuincav, quel sort lui réeer- 

ve-t-oa, dernarwler vous r Ah ' 
{layer moir:t bock» bien 
ui ont fait recouvrer la ttbsrtè, 

celui 1» a pu 
4 «sua qui 

aès lors 
1 de aem 

«OTT du 

On sait ouo ce maire aoctalleto (Rit a nom 
Emi.e Quéva, fut • duallll ',mt la araael'Psace 
par un eeuderaia et conduit au poste centra*, 
de pouce Des eetatenesAussitôt nonèrent la 
nouveUo de ceae arreeiatlon è quelques rneni 
bret innitaal» da ~ 
dan» le posts on c  
inqtttoss venant te lamectsr aur 
mara AA I la aovre I 

Et l'o 
agents, 

rea *-niaiirlo sa 
Ï-Mt aa comr>agnle de tau» les pauvres b 

PtnaaIf. slants alignés k sea rôt.'s 
Les demarches rtirent lehor ^'se. Arrêté à 

Kl tienree. it ottoyen maure »e trouvait en- 
core au poste A une heure in matin. Son cas 
avait été «xsarrmé. Joe* grave — 11 avait pr.i- 
Nr» da» aijure, k 1 éaard de» sansauusts, d» 
l'armée — «t on avait décidé de 
contât les autre» an violon 

Et l'an sonaaa 4 l'arracher aux main» des 
.gents, car n'est-ce paa, ob n« pouvait laisser 
* ritoven toatouet» w nortondrt toute une 

leurrer » 

'-a a deux mambres 
de UOe.1, cette heure tardive, tous 
nt aUea supplier les gendArfnes de 

•errnettre qvron  reiachst rmrortune maire 

»roléialrs, ven» 
On leur m eetta grace 

- M Pea »at, velr hJeeWt e» 
m  LlIrS »sfl  «e*a*aVi^Tr«)»Ml%,  TMsjèf  H  
fa «rai»« *a*t a* la IMaee. tendu eue let ■» 
•rat, 1st frère, «e ml,èr«. jatailsaaUnt »ur la* 
lHanehw ruxusute» du vleMn. 

de la soua-préfettUT« a suppri- 
mé la manifestation annoncée. 

peur parar 4 toute éventualité, dattt «s- 
Mla?nta) d« «utraesier» étaient venu«    de 

de tous les point, du depsrtament «Muant 
été réquisitionnés. 

Dès deux heure» et saMt, te»   troupes 
Krhnant position k la Croit d'Analn, deal* 

venue de Coudé, *ur la roule de Salnt- 
Ajnand, et avenue Daxnnlerre, ainsi que 
»ur 14 route de Valeticfenhes, entre 1» 
pont Jacob et le pont du chexntn de far. 

M. Blane, comiunnlr» spécial, dlrtoe 1« 
•ervle* d'ordre, aesist« d* M. Pigaans», ca- 
pitaine de gendarmerie. 

La consigne est sévère : les dtttoupe- 
ments «ont Intartale : rtolenee ù» stsHoti- 
ner. De* gendaruiea t pèed et 4 cheval faut 
■iajsureuattnant respecter cette consigne. 

Vers quatre heurea, une musique socia- 
liste, barmièr* rooge en tète, vensnt de 
Thiers, arrre» par la route d» Condé. RDe 
a» haare» an b«er«ga de* «ulraaator*. Elle 
cemtourne to» bureaux de la Coropaanle 
d'Anzin et, paT la rue de la Lîherté, rtébdu- 
che avenue de Satnt-Amand, pour ae fen- 
dra k la ireunèon. Céet alors tfue a» produit 
ta première clearae de «avalerl»- 

Las rousioietift »t une centaine de eitovene 
qui suivaient s'éoarplllent dana touleè, les 
directiofu».   Le» «eiammets  «ont  piis  crVs- 
«smt et un tranvway qui pm» sert de ra- 
tage 4 aun nombre de musiciens. 

Apre» l'tnterventioiL de» citoyens Durre 
et Thiétard, qui parlementent avec M. 
Blanc, commissaire spécial, lé* manifes- 
tant« sont etutorls*» k se rer-dre • la feu- 

petit» glUua»», san» musique ni 

la réunionexat déia commencée. Elle 
A lieu rue nertnelot, noxtvelte ru«, «orte 
ttlmpasas réce»r iretit crête 4 150 mètres 
de la Croix d Anain. Au fond d« celte im 
passe s« trouve la Coopérative ■ L'Avenir 
pas Cheminots e, qui possède une sali» 
pour réunions. C'est là que le« socialiste», 
au nombre de 1500 «nvrMri, «a «ont réfu- 
gié» pour protester codtr« la guerre et 
pour exhaler tour naaareaiss humeur oonlr» 
l'arrêté prtfectoral 

On rnoment après, le citoyen nriètsra, 
maire d'Afetln, »e rendant 4 la réunion, in- 
terpelle M. Bleue, commUsuirs spécial, an 
lui disant : a Voulea-vou» retirer immédla- 
ternent vos gendarme« et la troupe, «t j« 
réponds de... « 

Sans le laisser achever, M. Blanc rai 
réplique : « Ai, ! mais non 1 II y a 20 and 
que je la cannai» oslIe-lA. laisser, mot 
tranquille I m 

El la cittràen maire, san» explication» 
ni mtzrnmres, se réna patslbleflerrit & la 
réunion. 

INCIDENTS 
Tandis qu'k riutariear le» dirigeant» du 

Parti chauffant * blanc leurs auditeurs, 
pluawuxs incidaiits •» prodaisanl où fac« 
du Heu de ta réunion. 

C'est d'abord un citoyen qui n'obtempère 
pua vite asass 4 l'ardre d» u Circulât ! w 

11 a tort de pa^risoeanter avec le gen- 
darme. M. Blanc qui a donné cet ordre M 
lait intmédiateutant arrêter «t coiujatir« 
au poste de police. 11 «era d'ailleur» ralA- 
abé bientôt. ' 

Peu après, en face de la buvait« de la 
eall» d* réunion, M. Blanc entend, ud 
«glanunard partor_d* lui en terme» peu 
natteura II s'approche de 1 individu «t lui 
demand» de préciser. Peu fier, 1 »nüruli- 
tarlaU proteste qu'il n'a jamais voulu of- 
fenser « Monsieur le Commissaire ». Ce* 
pendant de la buvstl* partent des «ri« I 
*A bas Blanc 1 e 

M. Blanc fait alors opérer 1« aablato- 
ment de ! Impasse par la gendarmerie 4 
cheval et U pénètre dan» l'estaminet dont 
U Interdit t'e/itrkr- 11 ordonne d» plus 
que la »ortie s» fer» par la grand'uert« 
«t par petits paquets pour éviter une mev 
lùiestatiun à la fin de la réunion. 

Cast ainsi que le» rlioM» »s passèrnrL 
Un barrav» était établi 4 M métra» de la 
porta d« sortie. Lorsque cent personne« 
étaient passés«,  M 

h» eitovert-malre cependant comparaîtra 
devant le tribunal correctionnel de Lille, car 
le rapport de gendarme»« qui 1« vise eat for- 

•"a 
Revanoat sur la Orand'Piae». n est 1 n. 11. 

La fouis poussait de» cris divan. Soudain ap- 
paraissent le« gendarmes, tes sabots des che- 
vaux root ntiittr de» «mc<Ses do pavé hu- 
mide, st c'est une fuite éperdu» de» aianlfea 
tahts. Ils courent, ils volent... dans Tes brat 
du oummistalre cefrtral. Et l'oft s'exclame : 
Wai* c'est inouï, satt une charge odleu» I 
On vi nous écraser t PrOtégea-aous, Ai. lé 
•ornrniresir» I 

Le commissaire dont les yeux cugncnerit, 

ssrssi^^här W»I-ïM>' U «*>* 
»ails le» «eoiaiittt« groveeataur, «nradvnt I 

^o 4JiX »écrie    :    C'est la  RéaeUou «ui 

-SnJr U&^£%E c^Su» « 
«une heure, un monsieur !... qui fait partie 
dune certaine Li^ue, a lmrposé (sic) aa pré- 
sence aux commissaires de polie« et aux 
agent» 0* muiaam. qui »rrnntt fouir (xa 
crédit particulier dans certaine« spheres ulo- 
carde», »dsi»antalt avec las nanifeatants «r- 
■ajés, uarsaaaii àss aasnss, »semait aux inter- 
rogatoires faits par un ~Tnml*»a.tre  II »erta rôgal 
de en. niiallté, to^rSèrerlt^tifi (Si plut 
de clvilué. 

Comma on ne peut rien refSser 4 un tel 
aersennsge, on mit en libart* su II ta 
•reatures un tsxaasler d* la ru» d» »Mtaussvu, 
Vendeur occasionnel d'un Journal »oclaitcts. 
et era ferrait éi( arrêté sur la Gramtpiace au 
moment où a traitait le», agents de fainèants. 

ajaa 
le» agent» n'ont guère eu la tarera- des so- 

«sH,:ts» samedi eelr. n est vrai cru'u   *   a 
nuv« je»J»s, Ut avalant rudement boxé .Pot 

•4j« i • »» oesa. saaez-vota), est n»par- 

™-*Sel_jée, eeeae   »lue«   ta»   oe»  «te   eaeo- 

qussats mentionnent les afâteuatlon« »rrosslê- 
rea qui leur ont été «er««»«*«. 

Oasen il» è» vaudeum, tos »ockJistre pour- 
eont snsular Jean- ntanlfeal.non ane naanttsB- 
tatton   internationale    La   semaine   lelHeli 

samedi   soir,   Seot   autrra 

ratraiu maU- 
gendarra». 

* «tun balg», ont Ä"a^«*2%ou?aeo3 
m des agents. Le attrase. %éat Vltnan. 

LffmiF ' ] '™"D" *■ "*« ."»> <totn- 

Unastg« r..-"**»».! rriars osa rens-iA stmt 
de aa» saur ran<natné, voue» a la ««utralUél 
Et puis, en quoi la loi de troll las leaaan. 
oerne-t-na. ""■ ■"*" 

fâ'viyriyt 
pllT-eV   ■'•».. 

Quel que «oit raanat «tri v«a» are* a 
lain, »oewuiirz netra «ernièr« gage, »ou* 
y t-oi'verer I adret«« d'une bonne maleen, 
m, .ej- aiirei d*n» rt'eicellente» eendl- 

,...... ce au« vous cherches. es» 

IX'OONORt»    . 

DE LA JratmSSÉ CATlOLfOtK 
DM «ANTON OAB*1*NTl*HE» 

Dlmanc» a au Heu le nauvlème Congrès 
de la Fé<leTXUon de la Jeunease CktnoljSis 
du canton d'Armentlères, a#ru>   la   taue 

ISaint-Stanieias, nie de» ProbMnaaes. 

L« »èanc« d« Trat/ali 
: A  neuf  heures et demi» du matin,  un 

. groupe important était réuni pour la senn 
i ce de travail  Presque toutes les associa- 

tions du canton y avaient envoy» tour* dc- 
i Mguea 

Au bureau avaient pris place MM. le 
I comte A. d'Laciaiues. présidait tie 1 Union 
! du Nord. André Cuseec, président de la 

Fédération de Lille, Alfred Beaucoart, pre- 
•idenl d« la Fédération d ArmeuLière» ; 
MM. les abbés Tiberghien. Dufour, L*i- 
rooot. »t le» »aeaabra» du bureau de la Fé- 
déra Lion 

Après la prière, M. Victor Millécampa, 
président du aruupe du Sacre-t-tsur, pré- 
eenia un rapport inUraasant sur to colpor* 
lea» et la pmpagands de la a Vie Nou* 
selto ». Ce rapport, rempli d« bon »«ne et 
d'idées tr>s pratiques, fut écouté avec beau* 
coup d'attention, et de la discussion ami- 
cale qui le suivit le» jeune» gen» emportè- 
rent d «xc«ll«nt»t resolutions. 

M. Alfred Beaucourt parka ensuite de la 
nécessité de l'étude pour soi-même, afin de 

i fortifier «a foi «t d'y conformer »a vie, pour 
Blanc lnUnàseit tout aider ceux que le douta ferait chanceler, 

afVi de leur procurer la paix par la vérité, 
et pour le» advaraairss afin de le» réduir» 
au ailenca 

Chaque délégué d«« groupes dit «xtaiatt« 
quelle a été pendant l'année*la marche de 
son oarcla d'études st lacoil des cnnaatl* 

passa«». 
l'.t 11 était obéi      au doigt «t k l'ail 
Les citoyens Durre, conseiller général, 

met, avocat Bouillon, cvmselller munàct- 
p«l, «t Mevpaut lui-même asauraisnt la 
eerv-io» sou» la» ordra» de M- le Contmi» 
taWÊt 

ht ton eitoven» conacients qui sonatant 
oV la réunion obeisaalent nomme des mou-; 
ton« à M. Blanc, aux gendarmée «t k leur» 
eouevordrns. 1 
• Ans»! ta ■ecaéie <r«»t^*ne é^rctuee «ans. 
le mo:-, Ire IraTlsWrd, 

A 7 h.  U* tnul était terminé, et rendar- 

"sr M. André CusWc, avocat, rappor- 
teur au Cowrrès national de l'A. C. I. F. 
ne Caen, traite la question de la R. P. »co- 

V posa comme ha**, le* rlrolt, dn pax» sur 
!'.,. 'ai ' et le devoir de l'F,t.-il de le securi- 
der dans l'éducation de 3«, nia. 

L'orateur eeadt» _ 
belge, basé sur l'Idée de justice, et lui com- 
pare le system* français, qui non seule- 
xnent est injust», mais gaspille le« deniers 
publics. Iles tait* »t des chiffrés viennent 
»ppuver les argum«nts de l'orateur. 

Comme coracluston. noua devons reven- 
diquer la R. P. S., »oit répartition propor- 
tionnelle de» fonds publics entre toutes les 
écoles, de la Calas« des écoles entre tous 
M* «niants Indigents, et aussi le vote par 
ara conseils rnuntoinaux de subside* k ré- 
partir sntr» toute» Va» écoles 

Les mssassr«* de la J. C. se mettront k la 
dlapoaitlan dal Comités catholique* pour 
Aider k osa i-evattdVetions, eoue qualque 
foi-rûe que ce soit 

La séance, ayant pris fin vers »née heu- 
res «t àemie, hit «Hivle de le reanlOh de la 
triste dotale, et l'oo put constater com- 
bien «lie a del* rendu de *ervlce» »t cota- 
Men alle eat de mieux an mieux compris» 
par Hs jeunes gens. 

L* Banquet 
A midi et demi, dan« la salle du Cercle 

éjaint-Vaast, unbanquet amical réunissait 
autour du clergé de la ville les orateurs et 
les rfreranlsateur» du Congres. 

De» tosets très applaudie ont été pronon- 
cés par MM let chanoines Jourdin et 
Huet, doyens de Saint-vaast et de Notre* 
Dama, MM Alfred Charvet et B. theet- 
ten. anciens nré>Hetits d« la Fédération, 
Usf. le» abbé» Carbillié »t Dufour. 

La réunion général« 
A trois heure«, dans' la grande eaile flu 

Cercto Saint-Vaast, ? A 800 jeune* gens du 
canton «e grouuatant autour de la tribune, 
où avalent prie place M. to chanoine Jour- 
din M. Louis Bouchei, priai, 1er U du Co* 

Site catholique, les abbés Corbi)lié et Du' 
LT, M. BeaupouM. présidant de la Fédé- 

ration d'Armentlères, MM. Cauvière, délé- 
gué de 1 A. C. J. F., et M. ht oornt» d'Ee- 
«laibes. 

Après la prière, M. Btaiicourt, dan* un 
discours plein d'ehtraih «t de conviction, 
encouragea la« feunaa k la oxuanas de 1« 
vérité, «ane Use ut humain, <rom»r*»n tant 
ces paroles : « Ce qu'en fait pour l'Egltoe, 
on le fait pour la Franc« M. 

La Prnrice, dit-Il, est pétrie de chrlstia- 
•hisme, et maljrré le* ttlstus«* et les höhtet 
de l'heure présent», son fol« è*t toujour» 
d'être le serWant du Christ, gui doit fair» ré' 
gner dans le mande lu justice «t le vérité, 

•tes dernière« paroles, vivement applau- 
die», furent le cri des croisés : « Dieu 1* 
veut ! » T 

M. George» Debosrru«. secrétaire, dan» lin 
rapport très documenté, nous dit ensuite 
lès talts et gestes de la Fédération durant 
l'année écoulé« et nous montra sa prospe* 
rite toujours mtattht«. 

Le comte d'Esclaibes, à son tout-, dana Uri 
langage éloquent et entraînant développa 
et commenta le progTarnme de l'A. C. J. F. 

De multiples applaudissements, venant 
hacher son fllacorifs, m<mtr*rant que les 
J«unw g»>ne de 14 rédeTMloB »Ont pf#U 
pour la lutte et, »'il le faut, pour le sacri- 
fice, afin de faire triompher la» idée» qui 
leur sont cher**. 

M. Cauvière, délêgaj* d» l'A. «1 J. P., s'é- 
tendit longuanksnt *pr M progianilne d'ac- 
tion sociale catholique, parla des lien« ami- 

Ot cttl quelle est I attitude de nos jeune* oa- 
tl-nllque* «0TKM. les projets & défense pa- 
trlottqu*. Le aerrloe d* trois am Mt rnseeâ' 
«lté par les provocations de l'étrentrer et 
rynjon du Nord, l'une *asa 
»nrrere «sj projet. 

acclamations de l'nssi ndjlé» ont dit à 

ténstai 
Hou. 

M. i«cut péri» k «on tow, 
-érection de S« ro«uuia»ot le aacc _ 
de concorde qui «aistent dans le uanton mal 

tt voit dan« 
at laapru 

tes acciantatione <»» l'saaembléa ont dit k 
l'orainaT eue 1'atnour da Qartot n «acrti pas 
daa» loo owurt da» Jarme* gm d» I« Fédé 
ration l'amour de la patrie fiiitrgiiiton 

L«   Salut 

La rdantoa terminée, tamfcour» battant 
clairon» sonnant et Aure»».« ri^iojé-i, 1«« 
groupe« ont paroorrro 1« vlîia fiftfàdietit 
pour e* rendre 4 l'érHae 9»ïrrt-V44st, où 
devait aVOri* IMa te Sehlt de «Wtttt». 

Lk, ratihé CorMUté, cxrmrnaritltnt l'Evan- 
gile du Joua, poaa to« HOnchisIdri« de ce 
maarilflqu» GOBgres en «dMeSkfit A ras- 
aemblée ce« parole* : « Soyer, oVs henimes 
de foi, mais que votre foi soit éclairé» «t 
vécue, sayet chratieri», tnais KM tusai 
A*m *apMr*aas\ m 

INAUGURATION 
AH017DAIN 

(Jy  monument   «levé   «  la 
mémoire  des victim«» ait 
7 avril 1ft.2. 

On se rappelle la terrible catastrophe »Or- 
venue 4 Heudain 1« 1 «rrll 1*12. Dimanche, 
comme nods rkriorie annoncé fut inauirure 
dans le clnwtlère «e H- aoammmu le Monu- 
ment ttové par aeuaenpuoa I lt ■saiia.i de» 
ùto victime« de «étl» gi- 

fl -sit ntl tenir* de eifeùfttuôeê, 
«oavart st bas : un mc-HÄÄrt 
tombera.   Malgré «atk un» fi  
•si vanoe de» vtn*ga» «étala» M 
•■unir 4 14 pepulation d'Houdain. 

A L tOtll« 

L» cérémonie ecanmapea 4 l heures dans 
rsgtiM parois«.^ ^^cataÄliu» atldna« 
«aïïs M TthceuT décoré dé tentoîe» nom«, En 
Hattt 0« t» nef 4 droits preftitsol place le« 
autonté* civil»» Mi GambarTaln, maire d'Hou- 
dain i M. taarom», maire d* Bavar, ««nsriller 
d arrondissement l»t a err*Ä»u*ee«,iMe«.. . "*v" 

dejloudain »t «uc-tniorri 

rase« LOMUN, eei 
sonipuoe.   fait l'a 
curé de la »arolss» 
UIT moTtuslr». Peu 

minèt de« vlrttmet. 
L« feule dent* * la »a*v» do «Mn où M, 

rsbbé Lebrun, sdpèrtoat «a Ca0*a» d» l'A» 
fail l'stlrande   M où  M   Clause., 

isse remet 4 chacun un,souve- 
_ Pendant »e temps, lt Mnslou« 

•numcrpale de Hon. dirige» fkt M   Bachy, 
exécute M* moreaaux de circonstance. On ni 
rail gué Ht—' dan« fagiis« trop petite 

Lt MftTtatl 
Sur la parvis 1« cortège »e tonn« et quand 

l'offrande est terminé» U S» dWIgé vetVlecl. 
irltiltre 

Après 1» Croix vient le groupe de la I. C, 
entourant »a bannière : puis lé Bannière dot 
mon». Ka. quatre cobrtttnts d*» latnllM* ut 
victoire mlrroix et dTvabna Dawtul» La 
bannière de la ata-vtera» porté* »eau» le» 
couronne» par las Jeunes Mies de la paroisse. 
Cinq couronnes oilertee par la L. p. D. F. et 
les ramilles des victime»^: la bannière du 
Sacré-Cceur : quatre couronnes offertes pat la 
Lirue. 1s Jeunes«» et l'école de» fltles - 1« 
groupe de» ligueuse» du canton. 1» Société os 
Beoeur» Mutual ; to» autorités civiles déjà 
nommé» et M   Lesmt. conseiller général . la 

pli« , MVf la« Curés de La LonguéviB», Belli, 
piles obles. Taisrdères Hon. Dotrniea en. 
tourant Jt Gonthler, doyen de Bsvsy qui »to* 
side Is oèremonie. ^^ 

la» oortèiro pass* pria d« U maison »0 eut 
Itou le funeste »coûtent «t arrive »u cimetière. 

«W   0IM*TI*R* 

Lo monument s'élève 4 droite du Calvaire 
et il est très beau dans sa simplicité 11 non« 
les nom» de« sept victimes : Adèle ttotcroir 
époua* ttowuit. Victoire Deicroix. «pouce f>é> 
atouaoer. Lucie Rourosret Cecil« et Aruci. 
nette Cougneau. Yvonne Dewaule «t Victoirt 
Francois. Sur la croix de marbre blanc oui 
*rurrftonis le monutnard s» lisent ces simule« 
tnot» : • In cniee sa>is • ^^ 

Le» parents eu deuil entourera la tombe «| 
la foule t» près*» dans l'endos bann M  Car». 
bnrla-tn. maire d'Houdain prend la parok- Il 
évoque la catastrophe et remercie, an nom 
ne» fauitllM et du Conerti rsunlcinrj iJU» 
e»ijT qui o»ri rtratrlb»é é- l'éreéuatr Su mor>in- 
■aaai : t" '-«-'u". I»» r';":'r^'- monlcipaux .le« 
ooüiniuiies  vgisitie»,  M.   Derv-Jlers    et    ta»« 

gré toute» le« divisions, « polulques et pli H sa» 
phlotlBS >. 

M. to Oeyen de Bavay monte a la tribune 
Il y a 21 ans, dans ce même cimetière, il pre 
naît la parole k l'ocçasiou d» la benédicttos 
du Calvaire Aujourd'hui, la croix n'est ptu» 
solitaire ta parmi 1«» tomba» dispoMst sa» 
tour d'Elle, celle de» victimes de y^ renal - 
attire tous las regarda U rappelle le terrtni« 
accident qui les enleva k raffaâion des leurs. 

< Fleuron*; dit-il. puisque 14 mort Asus y 
obliirs, bjai« pieua-oat «O chrétiens et noua 
sentirons se répandra dans nos Ames 1« 
beaume des coTisoiaUom) les plus suaves Le« 
consolation* de la t fol » d'Abord t c'est la 
croyance 4 l'Immortalité e, et il expose en 
un lai.cage éloquent, J» dogme consolant da 
l immortalité. 

• Ce qui nous dooèOei «n second lieu «'est 
l'etpéraaKe «I noir« distante c'est la réfflr. 

Victom» éclaUntfaei» tlhwïu^Chritt sur la 
croix. Ce beat pat véritablement la mon 
qui slt là. c'est 1» »nmipsll. et le» cimetière« 
ne sont qu'un dortoir ou les lostes sommeu- 
lent à l'ombre de 14 croix, attendant l'aurore 
de la Paque aupreme... Mais an attendant 
le principal teaiolgnaM reflection qu'il» ré- 
clament : c'est que nou« pensions è eux kanl 
nos prière». 

• Répondons A l»ur« <I»sirs et nous procu- 
rerons en même temps 4 nos Ames les con- 
solations de la charité. Aimer et faire du bien 
quel bonheur en effet poux une aaue chré- 
tienne     ». 

La foute vive-Mot kua»nesslonnée par c* 
magnifique disent)!» talèjmit en ordre rOur 
retourner 4 lfeise où la MoamctlOB, du Si- 
Sacremsnt fat donisée 

QuArues root» donherit blau la note d« 
cette touchante et piSvl»» .-erétnooJ» oe tant 
•eux de cett« stroph« 

o cru» «e» apes unie*, 
que l'on chenu 4 la fin du talui. 

t 

UvÊWTiiusue«i tu«mm»mmm.r.m 

■ ■    ttta» '» 

NOUT7ELLË8   D IfUÜTDE 

D'après .plusieurs leUras particttières, 
de viotenle» Ifliii-raeaitos ont, Jtosdti à ce 
jour, entrava le travail d» TTO» bêélieurs. 
Néanmoins, 1' u Islandaise », armateur M. 
Beck, et la « Gaillarde a, armateur M, Nis- 
sen, avaient en cela, au 15 mars, lune 80, 
l'autre 55 tonnes de morue.- - 

Les équipages des deux b&limmts perdus, " 
1» t, PetiWaaqua» » et r « batneatuééseCon- 
ception », odt été, «atns et Bénis, ramaaée 
a» ReVklaWlCk. 

Le dundee a Stagènts », armateur M. Pal- 
foorl, d» oravesuie», a egslutteeiii »outMrt 
du gru» Vamp» et a du entrer «n restes* 4 
SaxuUfiord, avec 1» gui caaak. Ton» les 
équipage» sont eu «toiatont» santé. 

•i mrO»»» ri     munie   en 

&«jr« LA POUCE 

ornmiesaire k Lille, al 
i, sur sa demande, é Bardeaux, et 
nplacé par M. MJc*él Sklttt*ay- 
conimtssaire k Bfèèt, 

M.  Lamarque, 
nommé, « 
est retnp 
tnond, col 

M. tenaient 
trai de 1rs céaese A 

A »Vasxetocat, «al nommé Wlis-jatil»! UfZ- 
ItM »to ^ olaleiTalÄiklx, an *a»rra^aan»- 

central  de claeee exceptionnelle    t\ TMaS 
— »naeJsap»to»*B««eaM, Vm*$, i 

rinnst***Éi» »mit M de   " 
tkmnaHe k Tours, 

M   Aral« BoyWè, nildlttsiriin d« 
aa 8a crasse k ' 

policé A Caén, est noira« 
polie* de Se classe 4 Hireon. 

M. liërauoB»» Carra, ev'IBIiti. 
«e paît*» de Ire claee» A Duniarque, tat 
nommé snrplacecoinTnii Imkv de polie» de 

Un rjéa«rt«ur du 38- 
• évaa« a Arra- 

U» «Wat Maul, 
an», était 
•n Franc,  ce. apréa avoir fait j 
•«jour en Botgique, où U i 

Bamaoe k A-srae, il rat artort» l il » 
•ompagnto et, m fitéandtÉè qua 1 aalat-tté 
militaire ait statué «ur »an renvoi en Con- 
»aUd« fj«Té. on fècroua A W prison du 
ITtutftlçr fîxslriirûrfl. '   ' 

Vandradi, v«la neo/ hearrv« d» èdH-, H**x 
dainandait une cruche demi, Utt gradé M 
laèaaa aller k la pompe peur mnalùr la 
croche de sa cellule, niais, le dékarteur avait 
son plan. 

Profttain de retattralttg « de» échelles. 
".T."!*** ourtn » S** Wcuisiaa., du 
côté du Marché aux Chevaux, il abandon- 
na sa cruchs dana 1er «abbes-a« maTmf- 
vétlnint et gagna le mur Uberatéur, Ijull 
franchit avee tute «gitite surr»j*nafli* 

L* temp« d'app«l«r la «arda ptrar la 
mettre 4 la raoberch» du furrardiotbxeci 
était déjà loin, peut-être même le déserteur 
se trouvait-il en Heu sûr aux environ«, a4ns 
une maison amie, car 11 fût ItarejâHM* da 
•retrouver aa trace '      . 

Pendant la journée d» aamedi, la pottos 
a vainement recherche je fuyard, qui était 
pourtant vêtu de vêtemèttte dé toiM. Il est 
vrat ttnt Baux poUVAll <rrtnr tl*r/be son 
« trerliis l, contre tVt» effet« clvia, alte com- 
modes pour s'éloigner d'Art«« ssstt attirai 
l'attention. 

ItX DRAME PB TiâT.TltnilO 

M. Cartenx, juge d*tnètruetlan, a mtérre. 
gé «arndt, an préMnCe de 4M. kvdètu, Ni. 
cola* Krug, Is.mineur polonais qui rdvob 
vérisa, dans les corons du Ncmveau-aftostae. 
k LalUiing, son compatriote Gaida. 

L« drame de Ut ru« Derveau» 
A TOURCOING 

La victim«, «tarie Vanderùonok, a au 
trauaportée, ainsi que nou» j/avona eut 
4 ln&ital.  La nuit^ ,*»», J^» «V- 
manche matin les doeterars C»tt»an «i 
Pollét. grkc« A 14 radiographie, ont dX 
«ouvert la balle qui péftétrant «a eau 
droit du cou était allé« sa loger daw 
chairs ds l'épaul« sans attemdre 
organe essentiel. 

Pendant    la    j'rtlméc,     Ntutie  -Vi 
do:.cK a élé/n proie à une ffevre 
qui  inspire das iiiqutotudsa. 

■«*"■ ""' 


